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MOURAD SLATNI (EX-DÉFENSEUR CENTRAL INTERNATIONAL) :

«Medjani ne méritait
pas d’être exclu»

l Ancien libero de charme
du MCA, du CRB et de l’EN,
Mourad Slatni a démissionné,
cette semaine, de son poste
d’entraîneur de l’USM
Khenchela. Dans les années 90,
il avait participé à une finale de
Coupe d’Afrique avec le CRB et
avait atteint les quarts  de la
CAN avec l’EN. Il était donc
intéressant d’avoir son avis sur
les chances des Verts lors de la
prochaine édition de la CAN au
Gabon dans quelques jours.

Le Soir d’Algérie :
Comment se passe votre par-
cours avec l’USM Khenchela
en DNA ?
Mourad Slatni : J’ai démission-
né lundi dernier de mon poste
d’entraîneur.

Pour quelle raison ?
Le président du club a lui-

même quitté son poste et j’ai pré-
féré le suivre, considérant que je
n’avais plus rien à faire dans ce
club.

Pourtant, tout semblait aller
bien ...

Disons que je laisse ce club
classé à la sixième place et en
Coupe d’Algérie nous avions été
éliminés de justesse par le PAC
qui est actuellement le leader de
la Ligue 2.

Et maintenant, avez-vous
d’autres propositions pour
diriger un autre club ?

Si j’ai de bonnes propositions,
je reprendrai le travail. J’ai obte-
nu ma licence CAF A avant le
début de la saison. Je possède
également le troisième degré.

Cela veut dire que vous
êtes apte à driver un club pro
de Ligue 1 ou de Ligue 2 ?

Oui, tout à fait. D’ailleurs, cela
fait maintenant dix ans que
j’exerce au niveau amateur et
depuis 2005, j ’ai entamé les
études pour obtenir tous mes
diplômes. Alors, si, aujourd’hui,
j’ai une bonne proposition d’un
club professionnel, je suis prêt.

Vous avez aussi une bonne
expérience du foot africain en
tant qu’entraîneur, puisque
vous aviez remporté un tour-
noi régional avec une équipe
kényane ...

Oui j’ai remporté ce tournoi
avec la sélection du Kenya.

Et en tant que joueur, vous
aviez disputé une finale de
Coupe d’Afrique avec le CRB
et participé à la CAN de 1996
en Afrique du Sud.

Oui, avec le CRB, on a perdu
une finale et à la CAN de 1996
on avait atteint les quarts de fina-
le et nous avions été éliminés par
le pays organisateur et vainqueur
de l’épreuve, l’Afrique du Sud.

Justement, dans quelques
jours, l’EN va disputer une
CAN au Gabon, dans un grou-
pe pas facile. Quelles sont ses
chances ?

On a l’habitude de considérer
l’EN comme un favori et quand
elle entre dans le tournoi, elle se
retrouve éliminée parfois au pre-
mier tour. La réalité du terrain est
différente des commentaires et
des paroles.

Le sélectionneur belge,
Leekens, a déclaré qu’il voulait
aller le plus loin possible.

Ce sont des paroles et des
mots. Si l’EN fait mieux que lors
de la dernière édition, ce sera
déjà pas mal. Avec des joueurs
qui n’ont pas été retenus, on sent
qu’il y a un malaise dans cette
sélection.

Vous faites allusion à
Feghouli et Medjani qui n’ont
pas été appelés ?

Moi, je suis persuadé que le
sélectionneur ne décide pas seul.

Pourtant, il a déclaré le

contraire ?
Bien sûr, il ne va jamais dire

qu’il n’est pas le seul maître à
bord, mais quand je constate que
Medjani ne figure pas parmi les
23, cela prouve qu’i l  y a un
malaise.

Medjani était-il vraiment
indispensable ?

Ce n’est pas un très grand
joueur, peut-être, mais il aurait
dû figurer parmi les 23. Après,
qu’il ne soit pas titulaire, c’est un
autre problème. En plus, comme
l’EN a un problème d’axe défen-
sif et qu’il est polyvalent, il aurait
pu rendre service aussi bien au
milieu que dans l’axe, même s’il
n’a pas l ’envergure d’un
Bougherra ou d’un Halliche. Que
lui,  le capitaine, soit exclu, ce
n’est pas la décision de Leekens,
j’en suis persuadé.

Que pensez-vous des
adversaires de l’EN, le
Zimbabwe, la Tunisie et le
Sénégal ?

Le problème, c’est que nos
adversaires vont se préparer
comme s’ils allaient affronter la
meilleure équipe d’Afrique. Or, ce
n’est plus le cas de l’Algérie, et le
classement Fifa est là pour la
prouver. Affronter le Lesotho ou
l’Ethiopie n’est pas se mesurer
au Nigeria ou au Sénégal.

Selon vous, qu’est-ce qu’il
faudrait pour aller très loin
dans une CAN ?

Il faut jouer sans calculs et ne
plus invoquer les problèmes d’ar-
bitrage, d’infrastructures ou d’hé-
bergement. Moi, j’ai constaté que
certains pays africains possé-
daient de bien meil leures
pelouses que celles qui existent
en Algérie. Idem pour les condi-
tions d’accueil. L’Afrique ce n’est
plus le continent du temps de la
TV en noir et blanc. Il faut y aller
avec un esprit de conquête et
avec une bonne ambiance.

Qui titulariseriez-vous en
défense centrale, vous qui
étiez un excellent libero ?

Moi, je vois bien Aïssa Mandi
en défenseur central, chargé de
surveiller l’attaquant de pointe
adverse. Il peut être un bon stop-
peur.

Et à droite, Rabie Meftah
peut-il être la bonne solution,
lui le local ?

Pour moi, Meftah a toutes les
qualités pour apporter la solution
à droite de la défense. Sur le
plan offensif, il a été à l’origine
de 40 % des buts de l’USMA. A
31 ans, il a atteint une certaine
maturité et il a un super physique
et je regrette que les journalistes
plaidaient pour un défenseur
évoluant à l’étranger alors que
nous avions un Meftah qui rayon-
ne depuis plusieurs saisons.

Pour conclure, pourrait-on
vous retrouver à la tête d’un
club pro dans les jours à
venir ?

Oui, s’il y a une proposition
intéressante.

Peut-être un jour au CRB où
vous avez joué pendant deux
ans ?

Oui, pourquoi pas ? Le CRB
est un club formidable.

Que pensez-vous du travail
de Badou Zaki ?

Badou Zaki, c’est la classe,
l’éducation. Maintenant, je ne
peux pas juger son travail parce
que je ne suis pas avec lui. Il a
ramené sa touche et c’est un
véritable gentleman. Je dois vous
préciser qu’en début de saison,
je devais faire partie du staff
technique avec Bouali mais
j’avais encore ce problème de
licence CAF A. En tout cas, pour
2017, je souhaite le meilleur au
CRB.

Propos recueillis par 
Hassan Boukacem

SÉNÉGAL
Aliou Cissé

souhaite éviter
l'Algérie en

«match décisif»
Le sélectionneur de l'équipe sénéga-

laise Aliou Cissé a indiqué qu'il ne sou-
haitait pas affronter l'Algérie en match
décisif le 23 janvier au stade de
Franceville dans le cadre de la 3e journée
(Gr.B) de la Coupe d'Afrique des nations
CAN-2017 au Gabon (14 janvier-5
février). «Je pense qu'aujourd'hui, dans
une compétition tout peut se passer
même quand on sait que l'importance du
premier match est cruciale. Toutefois,
l'objectif c'est de sortir de cette poule.
Maintenant, je ne souhaite pas affronter
l'Algérie en match décisif mais si ça
devait se faire, il n'y a pas de soucis. On
préparera ce match-là et on le joue», a
affirmé le coach des Lions de la Teranga
au site spécialisé Galsenfoot. Outre
l'Algérie, le Sénégal aura à défier égale-
ment la Tunisie et le Zimbabwe. Les
coéquipiers de Sadio Mané (Liverpool-
Angleterre) entameront le tournoi le 19
janvier face à la Tunisie. «La Tunisie et
l'Algérie sont deux équipes difficiles à
manœuvrer. On connaît la Tunisie et ça
fait un bon bout de temps que le Sénégal
n'a pas battu la Tunisie. Ce sera une
confrontation très difficile. Mais, je pense
que le groupe a appris et il y a eu des
défaites qui servent de leçon surtout au
niveau mental du groupe. On sait com-
ment aborder ces matchs-là. Face aux
Magrébins, on sait comment les jouer»,
a-t-il ajouté. Aliou Cissé, en poste depuis
mars 2015, voit plutôt en son équipe «un
très bon outsider» refusant de coller l'éti-
quette de favoris aux siens. «Je m'atten-
dais à l'arrivée qu'on nous dit qu'on est
favoris de cette CAN-là. Mais, en réalité,
quand j'ai pris l'équipe, personne n'aurait
pensé que le Sénégal allait être parmi les
favoris», a-t-il souligné. Le Sénégal, pre-
mière nation africaine selon le dernier
classement de la Fédération internatio-
nale (Fifa), n'a plus animé les quarts de
finale depuis l'édition 2006 en Egypte.
«Notre philosophie est de prendre les
matchs les uns après les autres.
Aujourd’hui, on est dans une poule où il y
a la Tunisie, l’Algérie et le Zimbabwe. Ce
sont des matchs qu’il faut aborder avec
beaucoup de confiance, il faut les jouer
match après match. Pour l'instant, le
match le plus important est celui qu'on
joue face à la Tunisie», a-t-il conclu. Les
Sénégalais sont à Brazzaville pour leur
ultime stage préparatoire avant de
rejoindre le Gabon le 12 janvier. Le
Sénégal  jouera deux matchs amicaux à
Brazzaville contre la Libye le 8 janvier et
contre les Diables rouges du Congo, le
11 janvier. 

MAROC
El Kaddouri remplace

Amrabat, blessé
Le milieu de terrain marocain Omar El

Kaddouri va remplacer Noureddine
Amrabat, blessé à une cheville et forfait
pour la Coupe d'Afrique des nations 2017
(14 janvier-5 février), a annoncé vendredi
la Fédération marocaine de football.
L'absence d'Amrabat, touché avec son
équipe de Watford lors de la réception de
Tottenham en Championnat d'Angleterre
le 1er janvier, est un nouveau coup dur
pour le sélectionneur Hervé Renard, déjà
privé dans l'entrejeu de Younès
Belhanda (Nice-FRA) et d'Oussama
Tannane (Saint-Etienne-FRA), également
blessés. El Kaddouri, âgé de 27 ans, a
passé la totalité de sa carrière  profes-
sionnelle en Italie. Il évolue à Naples
depuis l'été 2015. Le Maroc, tombé dans
l'un des «groupes de la mort» de la com-
pétition avec la Côte d'Ivoire, tenant du
titre, la RD Congo et le Togo, jouera son
premier match contre la RDC, le 16 jan-
vier à Oyem au Gabon.

Feghouli donne son accord à l'AS Rome
en attendant le feu vert de West Ham

l Le milieu international algé-
rien Sofiane Feghouli a donné son
accord pour rejoindre l'AS Rome
(Serie A italienne de football) dès
cet hiver en attendant le feu vert de
son club West Ham (Premier League
anglaise), a annoncé vendredi le site
spécialisé Calciomercato. 

Le directeur sportif du club
romain Frederic Massara s'est
rendu à Londres pour rencontrer
les dirigeants anglais et deman-
der officiellement les services de
Feghouli à titre de prêt avec
option d'achat, précise la même

source. Selon la presse anglaise,
les Hammers ont exigé 13 mil-
lions d'euros comme clause libé-
ratoire pour Sofiane Feghouli. Le
joueur algérien avait rejoint les
Hammers l'été dernier dans un
transfert libre après la fin de son
contrat qui le liait au FC Valence
(Liga espagnole). 

Feghouli (27 ans) n'a pas été
trop utilisé depuis le début de la
saison par l'entraîneur croate de
West Ham Slaven Bilic ce qui
explique sa non-convocation
pour la Coupe d'Afrique des

nations CAN-2017 au Gabon (14
janvier-5 février) avec l'équipe
nationale. Le coach national, le
Belge Georges Leekens, a expli-
qué lundi, au cours d'un point de
presse à Alger, son choix de ne
pas retenir Feghouli par le
«manque de compétition». 

L'AS Rome, actuelle deuxième
au classement de Serie A, va
perdre l'Egyptien Mohamed Salah
tout au long de la période de la
CAN et verrait en Feghouli le
joueur ayant le profil recherché
pour le remplacer.


